
Synthèse de la Conférence Internationale : « Islam, paix et droits humains » 

organisée par la Fondation Konrad Adenauer le Mercredi 06 Février 2008 
à l’hôtel Savana de Dakar. 

  

La rencontre a commencé à 10 heures par les allocutions du Dr Karsten Dümmel, de la 

Fondation Konrad Adenauer à Dakar, de Steffen Erdle de la FKA d’Allemagne, de Madame 

Aminata Diaw, Directrice de l’Information et de l’animation  à l’UCAD intervenant au nom 

de Monsieur le doyen de la Faculté des Lettres et Sciences Humaines empêché et celle de 

Monsieur le Ministre d’Etat, Cheikh Tidiane Sy, ministres de la justice du Sénégal.  

Après la cérémonie d’ouverture et la pause café l’auditoire a écouté les interventions 

du professeur Abdoul Aziz Kébé de l’université de Dakar sur » Etude du discours d’adieu du 

prophète et des différents instruments sur les droits humains en terre musulmane ;  

- celle du professeur Adnan Haddad sur «  Islam, paix et droits de l’homme au 

Congo » 

- Celle de Ouztaz Djibril Cissé sur Islam et droits humains au Sénégal 

- Celle de Madame Bintou Senankoua sur les droits de la femme au Mali 

- Celle de Ibrahima Mahmout Diop dit Barham sur «  Islam et engagement pour la 

paix »  

 Après  ces textes introduits une vingtaine d’intervenants ont pris la parole pour apporter des 

contributions poser des questions et faire des suggestions. A l’issue des échanges la synthèse 

suivante a été tirée : 

- les participants ont salué l’initiative de la Fondation K. Adenauer et salué la 

pertinence du choix du thème dans le contexte actuel (résurgence des conflits 

sociaux, ethniques, religieux en Afrique, préparation du sommet de l’OCI au 

Sénégal, etc.) 

- Des hommes et des femmes, des jeunes et des adultes venant de différentes 

régions, des différents secteurs sociaux, milieux, politiques et intellectuels du 

Sénégal, du Mali, d’Allemagne, du Congo ont apporté des éclairages utiles. Des 

musulmans, des chrétiens et adeptes des croissances et philosophes  se sont  

exprimés. Ils ont livré des informations, partagé des analyses, exprimé leurs 

interrogations. 

 

Les échanges ont porté sur l’histoire de l’Islam et des autres religions, sur les bonnes 

pratiques  et les mauvaises pratiques  des agents historiques, sur la spiritualité, l’humanisme, 

les respect du genre, de la diversité culturelle. Les relations  entre le respect et la tolérance ont 

été visitées. Le terrorisme a été évoqué de même que la recherche de sécurité, de justice ; la 

place de l’éducation dans les processus civilisationnels a été abordée ; le dialogue des 

civilisations aussi des réflexions ont été menées sur le traitement réservé à certains aux 

questions sociales, culturelles.  

Les responsabilités des chercheurs, historiens, linguistes, enseignants, imams, prêtres, 

journalistes  professionnels de la communication ont été situées : 

- Des propositions pratiques ont été faites en direction des coreligionnaires pour une 

plus grande concertation et entre les adeptes des différentes religions 

- Les participants ont souhaité que durant le sommet de l’OCI qu’une place soit 

réservée au dialogue des religions 

- Enfin l’éducation aux droits humains à l’intercompréhension doit être cultivée 

dans les structures éducatives formelles et non formelles  

 

Le Modérateur 

B. Diop Buuba 


